
I* L& SKMAINRT RELIGIEUSE~
l'anCi, nne M.ais0n--Mè'rp dont. cIlr(lit in mnsre du e Pi
DeuIx otge et (lit 'I'. R t) Dai Marie Dominique Abbé
mliré, du l'i-tit-Clairvanxl. de'lrcadl e.

Monsigner l'rche'éq do<t Nlontréal était assi>té de M- lej
c.hanoi ne Vaillanit de ['archevêwliý, et avait c.niiin iliatcrrc d'hon-'
rieur M.l'abbé L-f. livre Pure d*Olka, et le R. P. Gaulier,prieur dit
couvent dis domninicains. d*Otta%\a.

Malgré la soleninité du jorqir'eatdn eurs paroisses
beaucoup de entésq, nui grand nombre de prêtres et de religieux
assistaient cependant à cette cériémonie, et le choeur de Notre-
D imel ltut vaste qii'i est,ne pouvait conteni r le clergé qui a été
obligé de prendre place auix premniers rangs damns la nîef. Tous les
ordres, religieux dii Canada y étaient représentés, ainsi que les
comxmunautés religieus s.

Le sermon a été donné par Monseigneur Einard,évô4,que, de Val-
li-yfield, qui avait oris piiir t-xtii (le son allocution ces pap<les
tirées de s.iint Mslýti.hiieii : C-4nlu qui q4iitte son père, sa mère,' ses
fières Pt sps soeurs, recevra le centuple en ce mnondp, et la viei
éternelle dans l'ate. »

Monseigneur s'eýt attachié à faire ressortir les bienfaits. ait
point de vue spirituel et au point de vite social, des ordres ielIi-
gieux, et particuilièrement des Trappistes, dont les monastères
sont à la fois de hautes écoles de prÈiêres et de travail ; les
avantagres qule procurenit à la société les communautés religgir,1-
seIs, et les iustututious bienfaisant- s qu'elles créent. Sa Grandeuira
dit d'excellentes chosesq, et fait ,iitetidre de grandes vérités, spé-
cialemenit opportunes en ce moment: non mtoins vraie sa compa-
raison dît travail, commA on le comprend et le pratiquie à la
Tfrappe, avec le tr-Avail Cég'.ï- V arcepté en mnurmurant pas, notre
société moderne. Enfinî, ent montranît les grandos leçons agrico-
les données par les Trappistes, il. a trouvé des accents émus .E-t
patriotiques du plus heureux ell' t.

Telle a été cette belle cérémnonie qui a mis i n lumière l'im
poitanice de ioeuvre entrepris:! par 1(-s coiura,,g-ix pionniers de
l'agricîiîure, sanctl'uée par la prtitre. Nûtie pays doit les saluer
avec une respecliiets-:. reconuîatissacç<, rai' ils y apportent les
plus sdinos traditions du travail chrétien. 'Sois la conduite dut
pitux et énerigiquie abbé qi vient d'Cètre bê%nit. LaTrappe ne peut
que gyrandir et porter d'excellents fruiitis.

Archevêché de Montréail, 30 juin 189-?.
M. l'abbé Arfès Vinet, curé <le Chiateaîiguay, décédé ce matin,

était membre de la soriétté, d'une-messe.
ALF1IED AflCHA.MDAU4T, chani.


